
Nicole Brais La protection de la jeunesse 

Il y a des jours où j'en ai marre d'être straight 
La délinquante en moi étouffe. Il y a dans la 

vie des parents 56 mille règles auxquelles se plier 
pour élever ses enfants en toute sécurité. Main­
tenant qu'on en a moins, on cherche à les préser­
ver de tout danger virtuel. On se sent sous l'effet 
de la pression sociale, obligé d'adopter d'innom­
brables comportements au détriment de nos pro­
pres fibres anarchistes. On se plie, bon gré mal 
gré, aux exigences pour éviter la réprobation gé­
nérale ou les affres de la culpabilité advenant un 
de ces accidents contre lequel on aurait sciem­
ment omis de protéger sa progéniture. 

Notez que la protection de la jeunesse, ce n'est 
pas seulement une discipline contre nature exi­
gée des parents, c'est aussi un marché très lu­
cratif en croissance continue. Avez-vous déjà 
songé à tout l'argent dépensé en casques de 
toutes formes et de toutes particularités à l'ex­

ception de celle d'être polyvalents, en crème 
solaire, en mobilier réglementaire, en bouche-
prises de courant, en sièges d'auto et j'en passe. 
Il y a de l'argent à faire avec l'amour des parents. 
Moi qui suis née la sixième, alors que l'aînée 
n'avait que six ans, je n'ose imaginer l'autobus 
nécessaire pour transporter tous ces petits rois 
et reines bien assis dans autant de trônes voués 
à leur sécurité. Mais en ces temps de grosses 
familles, la sécurité infantile n'était pas à l'ordre 
du jour À moins que ce soit l'inverse: les enfants 
d'aujourd'hui coûtent si cher à protéger qu'on 
s'en protège? 

Rassurez-vous. En mère responsable, je fais tout 
ce qu'il faut scrupuleusement. Mais il n'y a pas 
personne qui va m'empêcher, quand je suis lâ­
chée lousse dans la ville, de traverser la rue sur 
une rouge. Quand les enfants ne sont pas là, les 
parents dancent O 

Monsieur Bouchard, m 
Vos compressions ruinent 
notre système d'éducation. 

Vos compressions doivent 
cesser immédiatement. 

C'est une nécessité absolue 
et non négociable. 
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